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RAPPORT 


FAIT 


PAR  BERENGER, 

:Au  nom  d'une  commîjjion  fpéciale  chargée  (T examiner  les 
opérations  de   Vajfemblée   éhclorale  du  département 
Indre  -  &  -  Loire. 


Séance  du  25  floréal  an  7, 


Représentans  du  peuple,  ] 

Je  viens  ,  au  nom  de  la  commiffion  fpéciale  com- 
pofée  des repréfentans  Fabre  (de l'Aude),  Quirot ,  Perret , 
îlampillon  &  moi,  vous  rendre  compte  des  opérations 
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de  Taffemblée  éleélorale  du   département  d'Indre  -  8c- 
Loire. 

Les  éleéleurs  de  ce  département ,  réunis  dans  le  local 
indiqué  par  l'adminiAration  centrale  ,  en  demandèrent 
un  TiOuveau  immédiatement  après  la  formation  du  bu- 
reau provifoire  ;  il  leur  fut  accordé  par  l'adminiftration, 
&  c'eft  dans  ce  dernier  que  la  majorité  d'entr'eux  a  ter- 
miné fes  opérations. 

Pendant  la  formation  du  bureau  définitif,  plufieurs 
éleâeurs  fe  retirèrent  dans  le  local  primitivement  indi- 
qué par  l'adminiflration  centrale  ,  fe  conftituèrent  en  af- 
iemblée  éledorale  au  nombre  de  quatre- vingt-dix-fept , , 
après  avoir  confïgné  dans  un  ade  de  fciffion  les  motifs 
réels  ou  fuppofés  de  cette  démarche. 

L'afîemblée  mère,  compofée  de  cent  foixante-quatre 
membres,  a  procédé  conformément  à  la  confdtution  , , 
è^:  rempli  toutes  les  foriîialités  exigées  p^ar  les  loisj  foni 
procès-verbal  ne  préiénte  aucune  irrégularité  ,  Ôc  fes  no- 
miîiadons  pour  le^  Corps  légiîlatif  ont  la  majorité  abfo- 
luc ,  calculée  fur  le  nombre  total  des  éledeurs,  car  le 
citoyen  Guizol  a  réuni  cent  quarante-cinq  fufirages,  & 
le  citoyen  Sieyes  cent  quarante  -  neuf  ;  or  la  lifte  de£ 
élecleurs  ,  arrêtée  tant  par  i'aliémblée-mère  que  par  l'affem- 
blée  fciffionnaire  n'eft  que  de  deux  cent  quarante-deux  ,i 
ôc  par  conféquent  la  majorité  requife  eft  de  cent  vingt! 
deux  fuiîrages.  I 

Si  l'on  objede  que  l'aifei^iblée  mère  a  reçu  parmi  (e 
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membres  huit  éledeurs  nommés  par  des  auemblées  fcif-, 
fiomiaires ,  je  répondrai  qu'en  fupprimant  leurs  Tuffrac^es 
il  en  refte  encore  cent  trente  -  fept  au  citoyen  Guizol , 
&  cent  quarante-un  au  citoyen  Sieyes ,  ce  qui  eft  plus 
que  fuffifant. 

Parmi- les  reproches  que  les  fciilionn aires  [ont  à  l'af- 
femblée  principale ,  il  n'en  eft  qu'un  qui  mérite  quel- 
que attention,  car  on  ne  peut  lui  faire  un  crime  d'avoir 
demandé  fa  tranfiation,  ni  d'avoir  pris  leâure  proviloire 
dans  une  des\premières  iéa.nces  d'un  paquet  adreflé  par  i'ad- 
miniftration  centrale,  &  qui  devoit  être  lu,  comme  il  l'a 
été  de  nouveau  après  la  vériiicaîioa  des  pouvoirs. 

C'eft  encore  mal  à  propos  qu'on  lui  objecte  le  refus 
d'entendre  une  dénonciation  contre  un  éledeur  acculé 
d'avoir  diflribué  des  billets  pour  la  nomination  du  fecré- 
tajre  ,  car  elle  a  ajourné  i'examen  de  cette  inculpation 
jufqu'à  ce  qu'elle  fût  définitivement  conftituée  :  à  cette 
époque ,  on  a  interpellé  le  dénonciateur ,  qui,  s'étant  retiré 
dans  l'affemblée  (ciffionnaire  pour  y  faire  valoir  fcs 
griefs,  n'a  plus  reparu  dans  l'aiTemblée-mère,  Sz  perfonne 
ne  s'étant  préfenté  pour  foutenir  fon  accufation  ,  elle  a 
tombé  d'elle-même.  i 

Les  fciffîonnaires  difent ,  dans  leur  protefiation ,  que 
la  nomination  du  préfîdent  définitif,  votée  par  le  parti 
Gijalifé ,  offre  des  caradères  d'inéligibilité ,  même  d'inca- 
pacité, qui  recevront  leur  explication  en  vérifiant  les. 
procès-verbaux  des  affemblées  primaires. 

A  3. 
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ils  ont  eîFacé  fon  nom  de  la  llfle  d^s  éleâeurs ,  pour 
caufe  de  faillite  ;  ils  ont.  aufli  prononcé  l'exclufion  du 
fecrétaire  de  l'afi'emblée  -  mère  com.me  parent  d'éniigré 
quoiqu'il  ait  fait  pluCeurs  caiiipagnes  au  fervice  de  la 
République  ,  &  que  ce  modf  d'exception  fût  allégué 
en  fa  faveur. 

Si  ces  réclamations  s'étoient  élevées  dans  le  feiii  de 
raffembiée-mère  &  qu'elle  eût  refulé  d'y  faire  droit  , 
votre  commiffiou  auroit  févèrement  examiné  les  motifs  de 
ce  refus 3  &  s'ils  étoient  évidemment  illuioires,  elle  vous 
propoferoit  de  venger  l'outrage  fait  à  la  conftitution,  en 
annuUant  les  opérations  de  cette  affemblée  ,  mais  les 
fciffionnaires  n'ont  fait  aucune  réclamation  lors  de  la 
nomination  du  prélident  quoiqu'elle  foit  antérieure  à  leur 
fortie  :  ils  ont  évité ,  dans  l'aéle  de  fclffion  ,  de  précifer 
leurs  reproches  ;  ils  n'y  ont  pas  fait  mention  des  qualités 
du  fecrétaire ,  &  ils  ne  fe  font  expliqiiés  qu'en  vérifiant 
jes  pouvoirs. 

Aînfi  l'afTemblée-mcre  n'a  pu  juger  des^  queflions  que 
perfonne  n'a  portées  à  fon  tribunal;  elle  a:  dû  conferver 
les  éleâeurs  contre  la  nomination  defquels  il  ne  s'ékvoit- 
aucune  plainte  ;  8c  votre  commiiïion -a  penlé  qu'il  étoit- 
inutile  d'examiner  il  les  faits  allégués  contre  ce  prélident 

ce  fecrétaire  font  réels  ou  fup.pofés.  , 

Tels  font,  citoyens  collègues,  les  motifs  qui  ont  dé- 
«i^é  votre  commiiïion  à  vous  propofer  l'admiffibn  des" 
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repréfentans  nommés  par  ralTemblée  électorale  du  dépar- 
tement d'Indre-&-Loire. 

PROJET   DE  RÉSOLUT  I  O  N. 

Le  Confeil  des  Cinq-Cents ,  après  avoir  entendu  le  rap- 
port d'une  commiiïîon  fpéciale  ; 

Confidérant  qu'il  importe  de  prononcer  fans  délai  fur 
les  nominations  faites  au  Corps  légiGatif  par  les  alTem- 
blées  éleétorales, 

Déclare  qu'il  y  a  urgence  ,  &:  prend  la  réfolution. 
fuivante  : 

Article  premier. 

Les  opérations  de  l'alTemblee  éleâorale  du  département 
d'Indre-&-Loire  ,  féante  à  l'édifice  Hilaire ,  font  déclarées 
valables. 

En  conféquence  feront  admis ,  le  premier  prairial  pro- 
chain ,  comme  repréfentans  du  peuple ,  les  cit.  Guizol , 
au  Confeil  des  Anciens  ,  pour  trois  ans;  &:  Sieyes,  ambaf- 
fadeur  de  la  République  françaife  à  Berlin  ,  au  Confeil 
des  Cinq-Cents  ,  également  pour-  trois  ans. 

IL 

Les  opérations  de  l'afTemblée  éledorale  fciffîonnaire  du 
même  département ,  tenue  dans  la  falle  des  aéles  de  l'école 
centrale,  font  déclarées  nulles. 


